
ÉLECTION SÉNATORIALE 
DU NORDDU 12 JUIN 
ENTENTE REPUBLICAINE 
UN A P P I t 0 1 M. A. O M l r t l 

M. t h i u r f r a Cr»•»»!, ancien députe COQ. 
-.-.lier gênerai, maire de la Bassée vice-
président du comité agricole, candidat de 
I intente Républicaine, fait parvenir aux 
délègue» sénatoriaux I appe. suivant : 

« J'ai i honneur de solliciter vos iul lrases 
pour l'élection du 12 Juin. 

• J» d* »ui* pas an inconnu pour voua. 
> Pendant plus de nuit années, de . avena­

nte Wia a juin 1S«8. élu par le scrutin de 
liste, 1 al représente notre beau département 
a la Cbambr. des Députée. 

> J'y ai détendu, de toute mon énergie 
vos droits et vos intérêts 

• U s'agissait, au lendemain de la guerre, 
de donner a notre région anéanti» ou rui­
née par l* bataille et par l'occupation en-
nem •-'. les moyens d un relèvement prompt 
et total. C'est ta besogna a laquelle l'ai 
conscience d avoir apporté ma part de dé­
vouement, de décision et d'action. Mais 
1 œuvre de redressement es* loin d ê.r- ter­
minée.. L équilibre détruit par les graves 
secousse* do la guerre n'est pas More 
retrouvé. 

A 1 intérieur, la crise économique et 
financière due surtout a la fermeture des 
grands débouches mondiaux doit retenir 
toute 1 attention et toute la vigilance des 
pouvoir» public» ». 
POUR L'AGRICULTURE. LE COMMERCE 

ET L'INDUSTRIE 
> L Agriculture, qui est la base de notre 

activité nationale, doit être protégée spé­
cialement et détendue efficacement. Vice-
l'i. suii'ii. du Comice agricole de Ltile de­
puis plus de JO ans, ayant moi-même au 
lendemain de la guerre, repris une exploi­
tation rurale, l'ai été a même de connaître 
le» dcsli-s et les besoins de la culture. Elle 
souffre, depuis quelques années, d'un malaise 
dout U est nécessaire de la guérir prompte-
ment. 

• Les taxat.ons arbitraires, le manque de 
protection douanière, les Interdictions d'ex­
portation, les brimades envers les produc­
teurs de lait, lui ont causé un préjudice 
considérable. U faut reconnaître toutefois 
«nie. grâce a l'action énergique des intéres­
ses et de leurs représentants °* pouvoirs 
publics ont été amenés a une plus Juste 
compréhension de ces questions. Il est néces­
saire qu ils continuent a ne pas les perdre 
de vue. 

• La fermier demande la propriété altu-
rale. c'est-à-dire qu'une loi, établie sur la 
base d un avant-projtt. ttudlé par le Comité 
lia déteiiso des fermier», lui reconnaisse for­
mellement et sans discussion, la propriété 
de la valeur culturale de son exploitation. 
c est la une réclamation à laquelle il est 
juste de donner satisfaction. 

• En proteseant l'agriculture, en 1-1 per­
mettant de, vivre et de prospérer, nous pro­
tégeons en même temps le travail^ national 
le commerce et llndustri " " -*--••* 
constituent de plus — -* 
de consommateurs 
tiiel. 

Les agriculteurs 
plus la grande .nasse 

nos produits ndus-

• L'industrie et le commerce doivent être 
défendus contre toute tentative de concur­
rence déloyale, qu oq l'appelle • dumping • 
ou autrement. 

• La législation sociale est la grande œuvre 
des temps modernes. Là. comme ailleurs, 
la France généreuse a hardiment marché 
de l'avant s nou> devons continuer A amé­
liorer lés lois existantes et à les compléter 
de façon a rendre de plus en plus bumatn 
le sort des travailleurs. . 

» Les Anciens Combattants, les Mutilés et 
les Victimes do la guerre ont. selon l'ex­
pression de Clemenceau, des droits sur nous. 
Il -ne faudra Jamais l'oublier. 

• Lés chaises que nous a laissées la guerre 
écrasent les contribuables et ne peuvent. 
en aucun cas. être augmentées. Il faut, au 
contraire, rechercher toutes les économies 
possibles •• 

PAIX ET UNION 
• Lé monde aspire A la paix, la France 

.surtout, et tout particulièrement notre ré 
«ion qni. plus que d'autres » <-«rmn îei 

Le monde aspire 

h •••».:, M . connu les 
misères, les souffrances et la dévastation 
de la guerre et de l'invasion. U convient de 
reprendre e. de poursuivre l'œuvre des gou-
verncqients qui se sont succédés au pou­
voir, en n'oubliant pas. toutefois, crue le 
problème de la paix n'est pa» une question 
de sentiment, mais une affaira de raison. 

» Il ne peut y avoir de désarmement sans 
nue la sécurité soit assurée comme vient 
encore de le proclamer W. Herriot. 

. Le* ententes internationales pour le rap­
prochement des peuples dans les problèmes 
poitimies. financiers et économiques doi­
vent eire conclues dan: " "**" 

.au d«a cent cal» 
'l'esprit des traités 

. i«rst Atos-iof es, dans la reconnaissance de 

prieur dans le respevt mu-
convtcttons et da tontes 

. l e s iros'iqfès, dans la reconnaissance de 
toutes les llbertès.'ést. «11. atrsst. devant les 
• I '(imités du présent et de l'avenir, pins 
nue jamais souhaitable et indispensable. Je 
' .11 toujours pratiquée et Je lui demeure, 
tomme par le passé, profondément attaché 
c; inéhranlablêmênt fidèle 

• C'est donc a une conciliation nationale 
une Je fais appel c'est à l'accord da toutes 
les bonnes volontés, quelles qu'elles soient 
et d'où qu'elles viennent que Je veux ten­
dre et que Je souhaite d arriver. 

„ „ , i . . délégués séna-• En votant pour mol 
tortaux du Nord feront un premier pas dans 
cette vole salutaire et donneront la préface 
attendue au renouvellement de la représen­
tation sénatoriale du Nord, en octobre pro­
chain. Seule la cohésion de tous les républi­
cains sans exception, peut garantir notre 
département de l'emprise révolutionnaire >. 

PARTI DÉMOCRATE POPULAIRE 
UN MOT O'ORORE SERA DONNE 

Le Parti Démocrate Populaire pu lie la 
note suivante : 

• La Commission executive a examiné la 
situation électorale et les candidatures en 
rrésenee Elle a décidé de donner a ses 
délégués sénatoriaux un mot d'ordre qu'elle 
les prie «* suivre mais que. Pour des Taisons 
diverses, elle publiera en temps opportun « 

PARTI REPUBLICAIN RADICAL 
CT RADICAL-SOCIALISTE 

UN APPEL DE M. HENRI SPRIET 
M. Henri SPRIET, candidat du Parti Ré­

publicain. Radical et Radical-Socialiste. 
adressa a u \ 4élégués sénatoriaux l'appel 
suivant i 

« Des premiers mots seront un hommage 
respectueux et ému A la mémoire de Dealer, 
ra dont tous les Répull!"ains du Départe­
ment pleurent la fisparltion. 

• Dans le collège sénatorial qui reflète les 
diverses nuances de l'opinion républicaine. 
Debierre représentait le Parti Républicain 
Radical et ! - • », —»*««n. 
Mit à ce titre 

LES AGRICULTEURS DU NORD 
ont tenu une importante réunion à Lille 

%/%AMkAWWWWW%l%l%&%AMAv% 

Ib est procédé an renouvellement du bureau de leur société 
dont M. Emmanuel Lanthiez a été nommé président et ont examiné 

de très intéressantes questions 

irilral-Soriansi 
_ _ l'arrondissement de Lille et 
dans cet arrondissement plus spécialement 
encore 1-» grande agglomération lilloise avec 
laquelle 11 avait des liens de longue date. 

» J'appartiens au m'itie parti que Demer-
re : vmine lui Je suis de 1.11" * •-«—»-
sa à cas Républicains qnl 
générales de 1004 ont assure «ou musi^ ~. 
celui des hautes personnalités li»urant avec 
lui sur une liste commune •. 

POUR L'UNION DES REPUBLICAINE 
Je ma présente en effet comme candidat 

du Radicalisme, au nom de mon Parti de 
ses principes, n ' *""• -• -»• 
larges pour que 

aux élections 
ôVit'astuTé «on suecè' 

S o u s la présidence de M. Carlier-Caf • 
fiéri, 1A Société de s Agriculteurs d u 
Nord a tenu séance mercredi, à 11 ta., à 
l 'hôtel Maréchal , a Lille. En ce t t e as­
semblée, o n procéda n o t a m m e n t a u 
renouvel lement d u bureau. Eta lent pré­
s e n t s : MM. Davaine , Augus te Potie, 
sénateurs , Lanthiez. Bata i l le , Procureur, 
Langrand, Georges Potlé. Des tombes . 
Macarez, vice-présidents, Merchier, se­
crétaire général, Vezin, directet - d e s 
services agricoles d'i Nord, Riez, direc-
teur des services vétér inaires d u N"rd, 
Pasquesoone, R i v a i t , Bre thenoux . A. 
Ghes tem, Conem, Matte , Degrandel , J. 
Dorchies, etc.» 

L'élojce funèbre de M. A. Hadou 
D è s le début de la séance , M. Carlier-

Caif iéri rend un so lenne l h o m m a g e a la 
mémoire de M. Achi l le Hadou, président 
d'honneur, r é c e m m e n t décédé, et entré 
aux Agriculteurs d u Nord e n 1905, nom­
m é président de la Soc ié té e n 1926. M. 
Carlier-Caffiért rappel le la carrière de 
M. Achil le Hadou. d i t s e s nombreux ti­
tres à la reconnais sance d e s Agricul­
teurs. D déc lare que les Agriculteurs 
conserveront un grand souvenir de 
l 'homme de bien que fut Achi l le Hadou, 
h o m m e affable, dévoué e t compétent . M. 
Carlier-Caffiéri adresse les condo léances 
de la Société à la fami l l e Hadou. à la 
Société d e s Agriculteurs d H a z e b r o u c k , 
rappelle que les funérai l les de M. Achil le 
Hadou a u r o n t l ieu s a m e d i e t que les 

Agriculteurs d u Nord » y enverront 
une dé légat ion . 

La culture de la pomme de terre 
M. Degrende l fa i t u n e causer ie sur la 

cul ture de la p o m m e d e terre, sur ses 
condit ions . L'orateur tra i te de l a lutte 
contre le doryphore , c e terrible insecte . 
Un plan de d é f e n s e a é té établi , n donne 
d e s résul tats . Il le faut , é t a n t d o n n é 
que l 'étranger n o u s ferme s e s portes, et 
que ce la représente u n e for te perte pour 
le m a r c h é de la p o m m e d e terre. Il faut 
e n outre c o n t i n g e n t e r e n F r a n c e l'arri­
vée de s p o m m e s d e terre étrangères , qui 
v i e n n e n t sur notre m a r c h e concurren­
cer l e s p o m m e s d e terre françaises . On 
v œ u d a n s c e s e n s a é t é émis . Les Agri­
culteurs d u Nord y d e m a n d e n t : « Que 
les importa t ions de p o m m e s de terre 
so ient l imi tées par c o n t l n g e n t e m e n . pen­
d a n t la période d'arrachage qni va d o 
mois de m a i an moi s de décembre In­
c lus ». 

L'élevage du cheval de boucherie 
M. Merchier tra i te ensu i te d e la ques­

t ion de l 'élevage d u cheval . D e s e s expl i ­
cat ions , il résulte que les exporta t ions 
de c h e v a u x d iminuent , que les importa­
t ions a u g m e n t e n t s ens ib lement surtout 
pour l a boucherie, e t d u côté de la Bel­
gique, d e la Pologne . L e s rég ions d'éle­
vage d e l a rég ion d u Nord son t e n c o n ­
séquence for tement touchées par la crise. 
El les o n t besoin d'être protégées par 
u n e loi qui e s t d'ai l leurs sur le chant i er . 
C'est c e que réc lame M. Merchier, qui 
propose d'émettre u n v œ u d e m a n d a n t 
n o t a m m e n t que le> c h e v a u x importés 
pour l a boucherie n e puis sent ê tre dé ­
tournés de leur des t inat ion , e t a b a t t u s 
d a n s u n cer ta in n o m b r e f ixé d e jours. 

Le v œ u su ivant est é m i s : « L a Société 
des Agriculteurs du Nord, frappée par 
l 'accroissement inso l i te de s importa­
t ions cheva l ines e n France , é m e t le vosu 
que le S é n a t adopte s a n s retard la pro­
posit ion d e loi qui lui est soumise régle­
m e n t a n t l u l l t a s importat ions : 

>écide que le rapport e t le v œ u se­
ront t r a n s m i s a n min i s tère d e l'Agricul­
ture, aux par lementa ires de la région d u 
Nord, à la Commiss ion des douanes : 

» Pr ie les par lementa ires de veiller à 
ce que l a proposi t ion de loi v i u i n e le 
plus tô t possible à l'ordre du jour d u 
S é n a t ; 

» Le* prie de faire le nécessaire pour 
assurer l 'applicatio stricte de l'arrêté 
du min i s tre de l'Agriculture du 16 fé­
vrier 1932, et , e n c a s d'Insuffisance des 
mesures proposées, de réc lamer u n con­
t i n g e n t e m e n t à l ' importat ion des che ­
vaux de boucher'e, de nature à endiguer 
le flot cro issant desdi tes importat ions ». 

M. Augus te Potié fai t l 'historique de 
la cor i sommat ion d e la v i a n d e c h e v a ­
l ine , qui prend d e p lus e n p lus d'exten­
s ion . Il est d'accord a v e c M. Merchier 
pour réc lamer l a protect ion d e l 'élevage 
f rança i s par u n c o n t i n f e n t e m e a t . H pro­
m e t d e s e faire le défenseur de ce t te 
cause a u S é n a t 

M. M e s d o n n e quelques exp l i ca t ions 
sur l a nouvel le r é g l e m e n t a t i o n e n vi­
gueur pour l a vteride cheva l ine . Elle e s t 
d e l à fort sér ieuse e t de nature à év i ter 
les fraudes, c'est-à-dire à e m p ê c h e r que 
les c h e v a u x de boucherie n e so ient ven­
dus c o m m e c h e v a u x d e travail . 

Le v œ u proposé p a r M. Merchier e s t 
adopté . 

Le renouvellement du bureau 
Le renouv«Jemertt d u bureau, opéré 

par vote , d o n n e l e s résu l ta t s s u i v a n t s 
pour l a période 1933-34. Votants , 2.097. 
S o n t é lus : prés ident : M. L a n t h i e s E m ­
manue l , agriculteur à Abscon, p a r 
2.049 voix. . 

Vice-présidents : Avesnes : M. Séné­
chal Gustave , agriculteur à B e n n e r i e s , 
par 2.041 voix : l a m b r a i : M. L a n g r a n d 
Henri , agriculteur à Briaatre, 2.035 voix ; 
Doua i : M. Dransart Phi l ippe , agricul­
teur à F a u m o n t , 2.046 voix : Dunkerque : 
M. Wemaere Paul, agriculteur a Arm-
bouts-Cappel. 2.043 voix : Hazebrouck : 
M. Degrendel Joseph, agriculteur à Me-
teren, 2.045 voix Lille : M. Pot ie 

Georges , agriculteur a Loos-les-Lille, 
2.03? voix : M. Destombe Casimir, agri­
culteur a Bondues , 2.042 voix ; Valen 
c i ennes : M. Macarea Charles , agricul­
teur A Haulcha in , 2.05, voix : Sect ion 
é trangère : M. Batai l le Alphonse agri­
culteur à Templeuve , 2.038 voix. 

Secrétaire général : M. Merchier 
Louis, juge de paix 1 Mue , 2.047 voix : 
secrétaire archivis te : docteur vétéri­
naire J. Monsarrat, a 1 ".Ile, 2.041 voix ; 
secrétaires : M. C a u w e i Emile , agricul­
teur à Wandtgnies -Hamage . 2.040 voix : 
M. Despre i Victor, agriculteur à Cap-
peUe-en-Pévèle, 2.052 voix : trésorier : 
M. Procureur ; aul . agriculteur à Englos , 
2.044 voix. 

L' instal lat ion d e ce bureau aura l ieu 
le premier mercredi de Juillet. 

Le nouveau Président 
Voici quelques no te s biographiques 

sur le n o u v e a u président de s Agriculteurs 
du Nord : 

M. E m m a n u e l Lanthiez , cheval ier de l a 
Légion d'honneur, croix de guerre .of­
ficier d u Mérite agricole, es t né à Abs­
con, le 8 octobre 1877. 

Le décès prématuré de son père lui 
fit prendre très j eune la d irect ion de 
la ferme s i tuée à * b s c o n et explo i tée par 
sa famil le depui s cinq générat ions . 

Ne reculant pas d e v a n t les charges , 
il a é té porté a la prés idence d e s a n ­
c iens combat tant s , et. dè s 1900, 11 l'était 
à la prés idence d 'honneur de la Musique 
des Mineurs d'Abscon, à la prés idence 
de la Chorale e t d e l a Soc ié té d e g y m ­
nast ique. Sér ieux et a f fable d a n s les af­
faires, il fut dés igné , e n 1904, par s e s 
conc i toyens , pour occuper l a fonct ion d e 
maire , p lace qu'il conservera jusqu'en 
décembre »919. 

Prés ident- fondateur , e n 1906, d e l a 
Caisse de Crédit Mutue l Agricole d u can­
t o n de Dena in , qui, depui s l a guerre, a 
fus ionné avec ce l les d e s c a n t o n s de Va­
lenc iennes , s o u s la prés idence d e M. 
Ernest Macarez. 

En 1926, après l a dispari t ion d e U. Er­
nes t Macarez, Sont i l fut le l i e u t e n a n t 
a u cours d e l a guerre, e t qu'il seconda 
dès la paix , pour souten ir l i s revendica­
t ions l ég i t imes d e tous les cu l t ivateurs 
de l a région, J fut dés igné à l 'unanimi té 
d e s agr icul teurs e t n e put s e dérober 
à l a prés idence d e l a Caisse d e Crédit 
Mutuel Agricole d e Va lenc iennes , d u 
Comice Agricole d e Va lenc i ennes e t d u 
Syndicat d e s Cul t ivateurs d«. l 'arrondis­
s e m e n t d e V a l e n c i e n n e s ; à a vice-pré­
s idence d e l a Soc ié té d'Agriculture, 
S c i e n c e s e t Arts ''e Va lenc iennes . 

Membre , d è s 1905, d e l a Soc ié té d e s 
Agriculteurs d u Nord, i l fut, s o u s la pré­
s idence de M. Wemaere , chargé de s'oc­
cuper de d i f f érentes ques t ions impor­
tantes . E n 1924, i l succède à M. Georges 
Macarez à la vice-prés idence d e la S o ­
c ié té d e s Agriculteurs d u Nord d e 
l 'arrondissement de Valenc iennes . 

S e s co l lègues le dé léguèrent alors pour 
représenter les Agriculteurs d u Nord à 
la Confédérat ion G é n é r a l e Bet teravlère 
des P lanteurs d e Bet teraves , a ins i qu'à 
la Commiss ion in terdépar tementa le d u 
Nord e t d u Pas-de-Cala is d o n t il est vice-
président. Il remplit pour l a défense de s 
intérêts d e s p lanteurs l e s p lus dé l i ca tes 
fonct ions avec u n zèle e t u n e pondéra­
t ion t rès remarqués . 

I l e s t é g a l e m e n t m e m b r e de la C h a m ­
bre d'Agriculture, d e l a C o m m i s s i o n 
hippique et agricole supérieure, de l'Of­
fice de s Pupi l les d e l a N a t i o n , d u Co­
m i t é d e la main-d 'œuvre é trangère , d u 
S y n d i c a t de s é leveurs de m o u t o n s d u 
d é p a r t e m e n t d u Nord et . à t o u s c e s 
groupements , i l apporte u n précieux con­
cours e t s o n p lus ent ier dévouement . S a 
cordialité , a u t a n t e u e s a serviabi l i té lu i 
o n t v a l u d'universel les s y m p a t h i e s . 

Un banquet 
O n banquet i n t i m e e t cordial , présidé 

du ttaciicansiuo. — . 
ses principes, mais ces principes sont assez 
lamas pour que Je p u - - avec confiance 

•nel s une union entre tous les Répu-
qui veulent la ^ " - - ^ « E n T u ? » 

• Ce raseem 
l ldee * j*duell« » * - " - r ; : - - e . « s t l'œuvre lors du Congrès de OreaoDie. Jï_«»_i . „ 

par M. CarHer-CafflérL e t auquel pr irent 
part n o t a m m e n t MM. l r - -*•>»»««»« n t . 
va ine , Auguste Pot lé , e t 
s ident de s Agriculteurs, M. Lanthiez , 
eu t l i eu ensu i te à l'hôtel Maréchal . Au­
c u n discours n e fut prononcé . 

0-

UN TÉLÉGRAMME 
DE M. MAHIEU. MINISTRE 

DE L'INTÉRIEUR 
A LA FAMILLE DE M. HADOU 
M. Albert Mahieu , Minis tre de l'Inté­

rieur, v ient d'adresser à l a famil le d e 
M. Hadou, l e t é l é g r a m m e su ivant : 

« J e su i s cons terné de la douloureuse 
nouvel le e t v o u s prie d e croire a u c h a ­
gr in que m e c a u s e la dispari t ion de c e 
bon c i t o y e n et d e ce t agricul teur éml-
n e n t qui fut auss i u n exce l l ent a m i ». — 
S i g n é : Albert Mahieu . 

D'autre part , c'est par mil l iers qu'ar­
rivent journe l l ement a l a m a i s o n mor­
tuaire l e s t é m o i g n a g e s d e s y m p a t h i e e t 
de reconna i s sance envers le regretté pré­
s ident d e l a Soc ié té d'Agriculture d e 
l 'arrondissement. 

A u cours d e l a journée de mardi , MM. 
Paul Wemaere , consei l ler généra l ; P a u l 
Franck*, prés ident de la Soc ié té d'Agri­
culture d e Dunkerque, Neuvi l le , docteur 
vétérinaire, directeur-adjoint d e s services 
vétérinaires d u Nord : J e a n Brocca, 
m e m b r e de la Chambre d e C o m m e r c e 
Armentières-Hazebrouck ; Bata i l l e , vice-
prés ident de s Agriculteurs d u Nord ; 
Guilbert, vice-président d e la Commis ­
s ion agricole e t hippique de Dunkerque 
e t d e nombreuses personnes , sont v e n u s 
saluer la dépoui l le morte l le de ce lui qui 
fu t leur a m i e t col laborateur dévoué. 

LA FIN TRAGIQUE 

DUM DÉSESPÉRÉ 

ATOUFFLERS 

U se tira un coup de revolver 
à la tempe, dans la cour de 
l'habitation d'un de ses amis 

U n foyer de Touff lers v ient d'être en­
deuil le par le ges te fa ta l d'un malheu­
reux, qui a plusieurs reprises, avait déjà 
m a n i f e s t é l ' intent ion d e -mettre un 
terme a s o n ex i s tence et qui mi t hier à 
exécut ion, s o n funes te projet. 

U n ouvrier belge, MT Anto ine Van-
ders laghmolen , domici l ie a Toufflers, 
50, rue du C h â t e a u Dewasme , originaire 
de H o f f e n (Balgique) , o ù U naquit le 19 
janvier 1874, vivait e n compagnie d e sa 
f e m m e d a n s une coquette m a i s o n s i tuée 
a proximité d u territoire belge. 

T r o p sanguin , l'ouvrier éta i t s u j e t a 
des congest ions . H é ta i t so igné par 
M. le docteur Willot, d e Toufflers, qui 
conservai t bon espoir de la guérir, mai s 
le m a l a d e n'aidait le docteur e n aucune 
façon, il ne suivait pas le tra i tement qui 
lui ava i t é té imposé e t négl igeai t les 
r e c o m m a n d a t i o n s prescrites par le mé­
decin . 

P R E M I È R E S T E N T A T I V E S 
M. Vanders laghmolen é ta i t d e v e n u 

d'humeur sombre ; il nourrissait de n o i ­
res in t en t ions e t plusieurs fois il ava i t 
songé à s e faire disparaître. 

Jad i s chauffeur , 11 é ta i t depu i s u n 
certa in temps, occupé à lTJsine à G a z 
de Roubaix . Et mardi , à d e u x reprises, 
il a v a i t t en té de s e pendre. Mais les 
deux fois, de s co l lègues qui veil laient 
é ta ient Intervenus e t ava ient e m p ê c h é 
le désespéré d e s e détruire. 

Cependant , l'ouvrier, ma lgré les c o n ­
sei ls de se s camarades , conserva l'idée 
fixe qui l'obsédait. E n qu i t tan t l'usine, 
il prit la direct ion d e la boutique de 
l'armurier, o ù il f i t l 'acquisit ion d'un 
revolver. 

P a r u n providentie l hasard, un collè­
gue, d e v i n a n t s e s sombres desse ins , 
avai t e u l 'heureuse idée de le suivre. Il 
s'aperçut d u m a n è g e d u Be lge e t c o m ­
prit i m m é d i a t e m e n t le but de s a vis i te 
chez l'armurier. 

Aussi , à pe ine l'ouvrier était- i l sort i 
qu'il s 'engouffrait c h e z le c o m m e r ç a n t 
et lui raconta i t ce qui s'était passé d a n s 
l'après-midi. 

L'armurier s e l ança auss i tôt à la 
poursuite de s o n c l ient e t l 'ayant rejoint 
il le pria de le suivre a u commissar ia t 
de police de Roubaix . 

La. le Be lge après avoir é té ver tement 
répr imandé , s e vit confisquer s o n arme. 

U N E IDEE FIXE. . . 

I l fut ens u i t e recondui t à s o n domi­
cile, o ù il parvint vers 21 heures . -

L a personne qui l 'accompagnait , m i t 
s a f e m m e a u courant d e s deux tenta ­
t ives d e su ic ide d e la journée e t rentra 
à Roubaix. 

S a n s tarder, l'ouvrier se mit au l it et 
passa l a nui t c a n s autre aventure. Hier 
mat in , i l se l eva vers 5 h. e t pria sa 
f e m m e d e lui remet tre son vê tement 
noir. 

« Donnes -moi m o n beau costume, dit-
il, j e l'ai m i s u n e seu le fois ; je veux 
encore le remettre , auss i b ien ce sera la 
dernière fois ». 

Sur ces paroles amères , u qui t ta sa 
demeure e t s'en f u t e n Belgique, d u 
moins , le declara-t-il . 

E n réal i té , tout porté a croire qu'il 
a l la faire u n e p r o m e n a d e à Lille, pro­
m e n a d e que just i f ia i t s o n besoin de s e 
procurer u n e arme. 

. - M I S E A E X É C U T I O N 

Vers midi , U é ta i t de retour à Touf­
flers e t il s e présentai t chez un de se s 
amis , M. Micl ion, domici l ié 67, rue des 
C h a m p s . C o m m e c'était \l"heure d u re­
pas, o n lui of fr i t à déjeuner , m a i s i l 
n 'accepta pas . 

I l s e dir igea vers l a cour, sort i t u n 
browning d e s a poche e t s 'en t ira un 
c o u p à l a t e m p e droite. Personne n'a­
vait p u prévoir s o n ges te e t seu le l a dé­
t o n a t i o n at t ira l 'at tent ion d e s person­
nes présente s c h e z Michon. El les se por­
t èrent a u secour d u malheureux , m a i s 
celui-ci g isa i t sur le sol, la boite crâ­
n i e n n e défoncée , perdant s o n s a n g e n 
abondance e t dé jà il se trouvait d a n s le 
coma. 

O n fit appeler le garde c h a m p ê t r e de 
Touff lers , l es g e n d a r m e s d e L a n n o y e t 
l e doc teur Willot . Celui-ci arriva bientôt 
e n c o m p a g n i e de M. Verdier, maire de 
Touff lers e t d u chef de gendarmer ie 
Capron. 

Le prat ic ien n'eut p a s à intervenir , 
le m a l h e r e u x n e reprit pas c o n n a s s a n c e 
et à 13 heures , i l expirait . 

n s 'était t iré u n seu l c o u p de revolver 
avec u n e a r m e l e 6 *>/*• d e calibre. 

S i g n a l o n s que M. V a n d e r s l a g h m o l e n 
é ta i t fort bien cons idéré d a n s l a c o m ­
m u n e d e Touff lers e t que s a f in tragi­
que a causé u n e pénible émotion. 

Roubaix 
B u r e a u x : 4 5 , rue de la Gare (Té léphone 9.51) - Dépôt de v e n t e : 78, Urande- l lue 

La réception de M Briard 
nouveau président d'honneur 

t artistique des XL 
Les m e m b r e s d u Cercle orphéonique 

c Les X L » o n t reçu, hier, e n leur local, 
leur nouveau président d'honneur artis­
tique, le maî tre Robert Bréard, Grand 
Prix de R o m e , qui a accepté la succes­
s ion d u regrette Marc Delmas , décédé 
récemment . 

A co té du récipiendaire, o n remarquait 
la présence de MM. Edouard Rasson, 
prés ident d 'honneur ; Houzieaux, admi­
nistrateur de la F"kiération des sociétés 
de musique du Nord et d u Pas-de-Calais : 
Deroubaix, président d e s c X L » ; Cons­
tant , v ice-président ; Vandest ienne, di­
recteur ; D e l h a y e t Duforest , secrétaires. 

teur d u c o u p de feu, qu i est ac t ivement 
recherché. O n ignore to ta l ement s'il 
s'agit d'une vengeance ou d'une plaisan­
terie. 

VOL D'UNE B I C Y C L E T T E 
Au cours d e la soirée d'hier, M. Char­

les S c h r a m , 42 ans , entrepreneur de 
pein-ure, d e m e u r a n t 12, rue de Wagram, 
déposa vers 22 heures , a bicyclette con­
tre la façade de la m a i s o n portant le 
numéro 71 de la rue de France . 

Lorsqu'il voulut la reprendre quelques 
ins tants plus tard, el le avai t disparu. 
M. André, commissaire de police d u 1er 
arrondissement a ouvert u n e enquête e t 
recherche l'auteur de ce vol. 

LES CREANCIERS D E T H Ë M I S 
Hier, vers 8 heures , l 'agent de sûreté 

Devogle , a appréhendé, rue du Maréchal 
Foch. Jean-Bapt i s te Andry, 32 ans , ou­
vrier débourreur, demeurant à Roubaix, 
rue d'Estaing, cour Roussel , 1. Cet indi­
v idu étai t recherché e n vertu d'un ex­
trait de j u g e m e n t d u Tribunal correc­
t ionnel de Lille, e n date d u 15 février 
1927, le c o n d a m n a n t à un mois de prison 
avec sursis pour vol. Ce sursis fut an­
nulé par u n e pe ine d e deux mois de pri­
son, éga lement pour vol. prononcée par 
le tr ibunal correctionnel de Lille, le 7 
m a i 1932. 

M. Robert BREARD 

Le président, M. Et ienne Deroubaix, 
e n t ermes choisis , souhai ta la bienvenue 
a u nouveau président d'honneur artisti­
que et lui d i t la f ierté de tous les « X L » 
d'avoir à leur tête u n d es maî tres de la 
musique, composi teur émérite , dont les 
œ u v r e s d'excel lente facture font les dé­
l ices d e s d i l e t tant i s l es p lus avert is et 
d o n t l e s product ions pour n o s sociétés 
populaires ont enrichi le répertoire. 

M. Deroubaix le remercia chaleureu­
s e m e n t d'avoir voulu met tre son ta l en t 
e t s o n act iv i té au service d e s « X L » et , 
e n l 'assurant de la reconnaissance de 
tous, il forma le v œ u que, bientôt, la so­
ciété , e n a l lant à l a conquête de nou­
veaux lauriers, se montre d igne d u grand 
h o n n e u r qu'il lui fai t e n acceptant ce t te 
présidence d'honneur. M. Derot baix re­
merc ia M. Houzieaux, adminis trateur d e 
la Fédérat ion musicale , d'avoir bien vou­
lu honorer ce t te fête de sa présence e t 
assura la Fédérat ion d u d é v o u e m e n t de 
tous les sociétaires , n expr ima éga lement 
sa grat i tude à l'égard de M. Edouard 
Rasson , prés ident d'honneur, pour sa 
présence, et l'assura à nouveau d u dé­
v o u e m e n t d e s sociétaires et de leur af­
fection. Puis , il fit c h a n t e r u n vivat e n 
l 'honneur de MM. Rasson , Bréard et 
Housieaux. 

Le maî tre Bréard, ému, remercia de 
tout cœur , n d i t sa joie e t s a fierté de 
s'être vu chois i p^ur remplacer s o n re­
gret té col lègue, Marc D e l m a s , et promit 
a l a Société tout s o n concours e t s o n 
dévouement . Il eu t ensu i t e d e s paroles 
a imables pour M. Edout-rd R a s s o n e t sa­
lua, e n termes heureux, le directeur, M. 
R e n é Vandes t i enne , qu'il a depuis long­
t e m p s reconnu c o m m e l'un d es maî tres 
de la baguette . 

H sa lua s o n ami . M. Houzieaux. e t dit 
toute son admirat ion pour son col lègue 
et camarade , m a î t r e Bousquet , e n l'hon­
neur duquel il f it battre u n triple ban. 

Ce discours fut cha leureusemen ac­
c lamé. M. Houzieaux prit ensui te l a pa­
role pour annoncer que l a Fédérat ion 
vena i t de décerner à M. Constant De-
clercq, l 'étoile fédérale pour p lus d e c in­
q u a n t e a n s de présence d a n s d e s sociétés 
chorales ; i l d i t toute sa joie d'avoir é té 
dés igné pour venir décorer le n o u v e a u 
promu, sous-directeur es t imé d es « X L » 
depuis sa fondat ion . 

L'on sabla le Champagne, et cette belle 
fête de fami l le cont inua par u n concert 
d e s m i e u x réussis . 

U N E T R A N G E R EN D E F A U T 
Pour défaut de visas sur s o n extrait 

d' immatriculat ion e t sur son récépissé 
de d e m a n d e de carte d'identité d'étran­
ger, procès-verbal a été rédigé à la 
charge de Ludovic Jakubowski, 21 ans , 
mineur, demeurant e n garni, 104, rue d u 
Collège, à Roubaix . 

VESTIGES DE GUERRE 
Deux obus autrichiens ont été décou­

verts dans un terrain vague situé à pro­
ximité d u Riez, boulevard de Metz. M. 
Denelle. commissaire du 4e arrondisse­
ment, mis au courant de cette trouvaille, 
a donné des ordres en conséquence pour 
éviter tout accident. 

Le service de désobusage a été averti 
et viendra probablemen taujourd'hul, en­
lever ces indésirables souvenirs . 

des r.cuples et èritenden 
- • — "«îrol* 

nt d™ —, _ _ , 
l'était rallié uotre Parti 

_ -• c'est l'œuvre 
qua Tentèrent vainement au Parlement et 
Cnautemps et Stees et Painlavé. On sait 
lai raisons da solidarité polldque pour laa. 
Querie» ceui a QUI tous nous «dressions 
n'ont sas cro devoir répordre â notre invi­
tation a l'électeur sénator'al souverain de 
dire aujonrd nul «1. en dehors de tonte 
rompromiuion avec la Droite, l'union da» 
Républicain* peut se faire sur mon nom. 

Vous 1 Mtendei cer'/iiuèment oas de mol 
une l'»nK",ie déclaration politique. A l'heure 
.|i nous vivons, le- problèmes économique» 

et" d'ordre International préorcu[i«nt l'oril-
nfrm publique bien antremem que les ques­
tions de '"litique ure ; elles dépassent 
s ingu l i èremet en por'èe nos rivalité» et 
nos vieilles querelles. 

Vous n'attendez pas 11.vant.age de moi da» 
promesses • le Pays en a assez de cette Ut, 
lèrature. s i Ja suis élu. je travalUeral de 
toute ma volonté et de tout mon courage 
le ferai de mon mieux pour contribuer ad 
redressement de notre pays. 

De Par ma profession mémo je suis défa-
gs da tout esprit de caste. 

• Von» n'avez i-as a craindre que Ja su­
bisse des influences de milieu, que J'obéisse 
à da» préjugé». Au-dessus det Intérêt* partl-
cotlars ! • placerai toujours lintérét géné­
rai c'est le «aul engagement que Je puisse 
prendre et qol soit digne de vous et de mol... 

• Ce que le suis un homme libre 

la laïcité Je suis un laïc de toujours, tolé­
rant certes, sans esprit agressif, et trop 
ami de la liberté pour ne pas être respec­
tueux des croyances, mais Je «ni» anssl un 
laïc vigilant et ferme dont on ne doit at­
tendre ni passivité, ni complaisance» •• 

L'HEURE DE L'ACTIOM 
• La poUtlque radicale est rationaliste. 

• Elle n'est pas faite > — comme l'écrivait 
Herriot — - d e concepts Immuables et da 
révélations définitives. S'étant fixé la but 
supérieur de la Justice elle obéit S la raison 
souveraine. Par 1S. eUe s'adapte aux cir­
constances et évolue dans l'espace et dans 
la temps comme toute science expéri­
mental». 

> Cartes, S la basa même de notre doctri­
ne. Il y a da grands principes qui aux sont 
immuables - la Justice, l'amour da la paix. 
l'esprit laïque, mats entra le programme 
lui-même de notre Parti et son application. 
Il y a les contingences, les circonstance» 
nationales et internationales et les possibi­
lités financières. 

• Quelle est donc la situation de u> 
France î I • Nul homme sérieux, quelle 
que soit son opinion n'en doute pins » — 
écrit Herriot — • La situation actuelle de 
la France est grava . . . . et U fait appel A 
notre modération et a noire sagesse. 

» ce t appel sera entendu. 
• Des charges qui s'élèvent annuellement 

à 80 mUllards d'Impôts — le déficit Installé 
dans nos budget* — une trésorerie épuisée — 
une diminution dans *- ~"t»*» d«« rec rentrée des recet-

J. D . 

HALLE F L I P O : Beurre extra-f in, 20 fr. 

LF.S PROCHAINES FESTIVITES 
I>K LA FOSSE-AVX-CIIÊXES, DU CL'L-
ll l . - l Ol U ET DE LA BASSE-MASURE 

Le comité des fêtes des quartiers de la 
Foese-aux-Chênes. du Cul-de-Four et de 
la Basse-Masure, déploie en ce moment 
une grande activité pour la mise au point 
et pour la réussite des fêtes qui auront 
l ieu les 30-31 Juillet et 1er août. 

Il saisit avec empressement l'occasion 
de remercier dés maintenant les n o m ­
breux souscripteurs qui lui ont accordé 
leurs sympathies. 

Ne voulant rien négliger pour assurer 
l'éclat et le succès de ses fêtes, les c o m ­
merçants sont cordialement Invités & une 
réunion spéciale qui ae tiendra vendredi 
3 ju in , à 19 h. 30. au siège, 8. rue de 
Tourcoing (Débit de Tabacs) . Le comité 
espère ainsi se mettre en parfait accord 
avec ses nombreux adhérents. 

Dans sa dernière réunion, le Comité a 
a été formé déf init ivement comme suit : 

Président d'honneur : M. Jules Ricourt; 
président actif : M. A. Lerouge ; vice-
présidents : MM. Ch. Lima et L. Maze-
man ; secrétaire : M. F. Delcambre ; tré­
sorier : M. E. Welmanne ; membres : MM. 
Verhelle. V. Flévet, R. Fiévet. P. Dalman. 
J. Poulain. A. Malysse. L. Parent. C. La-
marcq, M. Rammens. 

On nous Informe que le prochain tira­
ge-des séries E et G aura lien le S Juillet 
prochain. 

Un avion, une auto de luxe, de n o m ­
breuses conduites Intérieures, des motos 
en quanti tés et quelques centaines de vé­
los, forment la l iste des lots qui seront 
tirés. 

On trouve des billets dan» les bureaux 
de r « Egalité », a Roubaix et Tourcolg; 
dans les bureaux de Postes, bureaux de 
tabacs, banques, chez divers commer­
çants e t chez M. Girault. délégué of i i -
ciel pour la » Dette », 19, rue du Maré­
chal Foch, à Roubaix. 

VACCINATION ANTIDIPHTERIQUE 

Aujourd'hui Jeudi, de 10 A 11 h., séan­
ce de vaccinations gratuites, dans un lo­
cal d u Service d'Hygiène, rue de Cassel 
45 (square Wibâux). 

U N T O U R DE FORCE 
C'est celui que v ient d* réal iser la 

Régie França ise e n abaissant à 1 fr. M 
le prix d u c igare MOUSQUETAIRE. 

Elégant , d'un arôme subti l et f in , dO 
aux tabacs de H a v a n e (fui l e compo­
ser t, le MOUSQUETAIRE est le cigare 
des connaisseurs . 

C'est m véritable prodige que *.c' 
mettre en vente un tel c igare poux o n 
Drix auss i réduit. 

ETAT CIVIL 
Naissances : Francine Kerkhove, rue 

des Longues-Haies, c. Debalsleux. 6 ; 
Roger De Boaachére. rue Turgot. 28 ; 
André Descnamps. rue Bernard. 22 ; 
Jeanne Cleslelskl, rue Saint-Antoine, 38 ; 
André AUart. rue de Tunis, cour Délfor-

2 ; Jean Lepoutre, rue Ingres 192 ; 
Georges Cappelle. rue Jean-Macé 87 ; 
Jacqueline Baes, rue Roasinl 22 ; Jean 
DeJas. de Lys-lez-Lannoy. 

Publications : Charles Devouge. rue 8 t -
Vmcent-de-Paul , 1S et Chrlstlane Wat-
tinne. à Tourcoing ; Maurice Trente-
seaux, ajusteur, rua de la Lys, 16 e t Mar­
the Deweer. remallleusc, à Wattrelos. 

Décès : Odile Rys. 74 ans, rue Fran­
klin. 118. cour Pollet. 1 ; Alpbonslne 
Léman, veuve Doblglee, 74 ans. rue dea 
Vosges. 64 ; Marie Delfoase, veuve De-
boosere. 81 ans. rue de BlanchemalTJe. 
37 ; Irma Deletré. épouse Coller, 82 ans, 
rue des Fossés, 21. 

Payer sa bière de tout premier 
choix au-dessous des prix prati­
qués dans la région. Recevoir en 
fin d'année une ristourne de 25 à 
40 fr. à l'becto. Telle est la situa­
tion des actionnaires de la BRAS­
SERIE COOPÉRATIVE DE MONS-
EN-BARŒUL. 

W A T T R E L O S 
Conseil municipal. — Le Conseil sa 

réunira à la mairie, en session ordinaire, 
le vendredi 3 Juin, à 19 h. avec l'ordre 
du jour suivant : 

1. Désignation du secrétaire. — 2. Pro­
cès-verbal de ia séance d u 10 mal 1932 ; 
approbation. — 3. Remboursement a n t i ­
cipé d'emprunt ; comptabilité : ouver­
ture de crédit. — 4. Emprunt de 1 m i l ­
lion 050.000 francs : Emploi des fonds ; 
ouverture de crédits. — 5. Finances : 
Exercice 1932. Crédits complémentaires. 
— 6. Fonds municipal de chômage. Cré­
dit, complémentaire. — 7. Bureau de Bien­
faisance : Compte de gestion de 1931 ; 
Compte administratif de 1931 ; avis. — 
9. Bureau de Bienfaisance : Budget addi ­
tionnel de 1932 : avis. — 10. Service V i ­
cinal : Budget' de l'exercice 1933. — 11. 
Société de Secours Mutuels c L'Em­
ployé » de Roubaix : Caisse de secoure 
contre le chômage involontaire : subven­
tion de la ville. — 12. Extension du ser­
vice de distribution d'eau potable : Pro­
gramme de 1931 ; réception définitive. — 
13. Construction d'une cantine S l'école 
d î la Baillerie : Pierres artificielle» ; 
Marché. — 14. Construction d'une cantine 
a l'école de la Baillerie ; c iment armé ; 
marché. — 15. Hôtel des Postes : Mar­
bre artificiel et granito : lerronnerle 
d art ; marchés. — 16. Electrlflcatlon des 
écarts : Projet. — 17. Restauration des 
Chemins vicinaux ordinaires : Program­
me de 1931 : réception définitive des 
travaux. — 18. Fédération Nationale des ' 
Mutilés et Invalides du Travail (section 
de Wattrelos) : Envol d'un délégué au 
Congrès de Brest ; demande de subside. 
— 19. Fêtes publiques : F e u - d'artifice 
des 1er mai et 14 Juillet ; attribution des 
crédits au Comité de Secours aux Chô­
meurs nécessiteux. — 20. Communica­
tions diverses. 

Consul tat ions de nourr i s sons . — Au­
jourd'hui a 9 li. à l 'école de f i l les de 
la rue de T o u r c o i n g et à 14 h. 30 à 
l 'école de g a r ç o n s de la rue de la 
B a i l l e r i e 

Basket -Ban. — Vendredi 3 ju in , A 
19 av.- a u terrain dé l a Boul i l l er ie , 
équipe 2 contre A. B. \V. 2 et à 20 h. 
équipe 1 contre A. B. \V. 1. 

Etat Civil . — N a i s s a n c e s : Carmen 
Di-leye, rue du Petit Tournai , 2. — 
C'.laudi; Lonnie t , rue des Po i lus , 104. — 
Yves Lan^lois , rue de Mouscron, 197. 
— René Defossez , rue Thiers , 132. 

Publ i ca t ions : Ju les Dubus . menu i ­
sier, rue Thiers , ~6. et Angè le Desru-
n iaux , pe lo tonneuse , rue de Phi l ippe-
viHe, 11, à Roubaix . — Maurice Tren­
te s e a u x , ajusteur, rue de la Lys, 16. A 
Houbaix et Marthe Deweer , remai l l eu-

:, rue d u Fort Lil lois . 33. 
Décès : Julie Monfort, épouse De-

mujncfc , 5 ï ans , rue des Piats , 8. 
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chômage — la crise : une crise morale 
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l'i-terréoetratioo d e . ^ * ! S m i » ' * m ^ S ^ 
qo sans esprit de r n " ' ' " o . i m # l> s a l i 
fondement son Fayseornrnè « »""• ' • ^ J 

*FLg*Z £ 8 ^ VB?tf 

^ ^ r a g î r n ^ t ^ ^ S e s n p 

Ile est - o redreaaement, A ' ,* c t l 0 0 - _ _ . 
• Porton. coorateu»ment la» » • » * « £ 
avenir. e'e« à « M osovre conatrucuve 

que la Franc, convie tes élu» •• 
T W I I PROBLÈMES 

• Demain Irol» problèmes à résoudre dont 
dépendront l'avenir même de notre Pays et 
la Pair du monda le problème oodKêU! 
ra le problème des réparations et la pro­
blème de U P a u P a n ree féaondr* U t»»-

e. la Franc, on Oonvurnaaiant apaoré 
«ne majorité républicain. • u n e , «o. |<or 

lide et stable • et de suite notre pensée se 
reporte sur ce grand Républicain quêtait 
Waldeck-Kousseau. . ... 

• oui nous nous sommes nattas, mais 
maintenant U faot construire : Construire 
la oalx tout d abord, cette paix » laqueUe 
reste attaché le grand nom de Brland... 

» C'est la question des dettes qui malheo 
reusement n'est pas liée à celle des répara 
tinns puisque malgré notre Parti I accord 
sur les dettes n a pas été accompagné d uns 
clause de sauvegarde et de garantie. 

- Ce sont les réparations que l'Allema.ne 
déclare officiellement ne plus vouloir payer, 
i o Soin de U morale lntarnaUpnaJa et du 
resDect de la »l«nature donnée le Parti Ra­
dical s est élevé contre le moratoire Hoover 
à raison dé l'interprétation même que loi 
donnait l'Allemagne comme 11 t e s t élevé 
contre l'An»rhluss. SI noot sommas amenés 
» faire de nouveaux sacrifices, qu'il soit 
bien entendu pour le moins que le principe 
même de notre droit ne saurait être contes­
te et eVpéron» que ces sacrifices qui déJA 
dans le" passé ont été si souvent. U Inuti­
lement contenus, serviront cette foi» la 
Paix du monde... 

. V'est la aueston du désarmement Inti­
mement liée à la .écurité de notre Pay». 
Carte, nous aimons la paix et nous croyons 
A la possibilité d'une compression de 3«a 
budgeumil i taires . mais A l'heore o* ITjorl-
zon est si sombra, si lourdement chargé de 
menaces nous ne consentiroii» Jamais A d u 
c ^ p r e ' i l o n s qui pourraient porter atteint* 

la sécurité oe notre Pays. . . 
* nettes Réparations. Désarmement • — 

écrl^M HerrlU — « tout est remis en causa. 
Criai bitS e l'h.>ra_préaenta q n . l'on peut 
HîT»*a • ri un L "St FBaHWl •.-.. 
T a n S e m a temps mie la Paix U tant 
aussi construirèl'lVsonoml-, non pas en 
"aisTnt table rase do ^ . Ï ^ K ^ i 0 * ! ; 
fitiii.ni .'étatisme à 1 lnaiTiau&ii(»tte nec*t-
sL\rlntrnaU • orgaïUtant eMt. ^ ^ ^ 
tant sur le marché intérieur que r la* 
m ? n^oue . I ,f«1u , .0 r?inoncê' à o n . Polltlqo. 
de facilité rétablir l * " " » * ™ ; * î 1 - < * J i ° * 2 ; 
cas nar der économie» économie, uni ne 
mnvant être réalisées qua par U réorme 
S e r S i o r t partamantaîra. et. l'appUcatlj» 
stricte du principe de U têparauon da» 
P0.UNoin»""^evons surveiller notre mon.ial^ 
a i w r t S r «ne grande prudence dan» nos 
p 2emani .T^téruîun. . °onçlll.r * » detrotr. 
S i T a c 3 l o a r t U _ * » " • « " £ • S * - i - S H E : 
tien d* donner t notre Par» « s * 

UNE IMPORTANTE PRISE 
DE FRAUDE, U NUIT 

A W0RMH0UDT 
D a n s la nuit , v e r s m i n u i t quarante , 

l e s d o u a n i e r s Maur ice P e r c a l l l e et 
Albert Tant , t ous d e u x d e l a br igade 
de W o r m h o u d t , é ta i en t en patrou i l l e 
n o n lo in d u « Franc-Tireur ». 

S u r le p o i n t de rentrer de leur ser­
vice , l eur a t tent ion fut att irée par le 
m u g i s s e m e n t d e s v a c h e s de l a ferme 
Dev i s ch . Ils d e s c e n d i r e n t de leur bicy­
clette et prêtèrent l 'orei l le . A c e m o ­
m e n t , de s brui t s s o u r d s se f irent 
en tendre , n n 'y a v a i t p l u s de doute , 
d e s f r a u d e u r s «e t r o u v a i e n t d a n s l e s 
e n v i r o n s . 

Les d e u x d o u a n i e r s s ' é lancèrent 
d a n s la d i rec t ion d'où par ta i en t les 
beuits . e n t irant de s c o u p s de revo lver 
e n l 'air p o u r d o n n e r l ' a l a r m e . Les 
f raudeurs ne d e m a n d è r e n t p a s leur 
resto et s ' enfu irent Les d o u a n i e r s n e 
tardèrent p a s a d é c o u v r i r l eur mar­
c h a n d i s e , qui cons i s ta i t en c i n q ba l lo t s 
de tabac é tranger qui f u r e n t r a m e n é s 
a u bureau d e s d o u a n e s de W o r m h o u d t . 
Les c i n q bal lots , d'un p o i d s de d e u x 

•TI s k i los , s on t e s t i m é s à 12.500 fr. 
»»» 

DES LILLOIS EN EXCURSION 
A BAILLEUL ET A CASSEL 

D i m a n c h e 5 ju in , l 'Ecolr Denta ire de 
Li l le c lô turera s< c o n g r è s par u n ban­
quet qu i sera servi a u Mont u r Casse! . 

Apres u n e r é u n i o n à Ban! ul l e s den­
t i s t e s arr iveront en notre v i l l e 12 h. J) 
Us seront r - ; u s , à l'Hôtel de v i l l e , p a 
M. G. Masse l i s , m a i r e ; s o n conse i l mu­
nic ipa l ; M. Tack. v i ce - consu l de Bel­
g i q u e , prés ident du S y n d i c a t d'Initia­
t ive . L'après-midi , l es e x c u r s i o n n i s t e s 
v i s i t eront l a v i l l e . 

UiVE TENTATIVE DE SUICIDE 
Hie après-midi , vers 13 heures . M m e 

Matthées , n é e Adel ine Carrette, 47 ans , 
d e m a u r a n t 38 bis, rue d'Iéna, à Lille, a 
tenté de se suicider e n se Jetant d a n s 
le canal , au quai de Brest . 

Heureusement , s o n ges te fut aperçu 
par le sous-birgadier Desrumaux , d u 5e 
arrondissement , qui se porta courageu­
s e m e n t . à s o n secours e t parv int à repê­
cher la désespérée avec l'aide d'un m a ­
rinier. L a malheureuse reçut ensu i te les 
so ins d e M. le docteur Letreust , après 
quoi e l le fut dirigée sur l'Hôpital « La 
Fratern i té ». 

Au cours de l 'enquête m e n é e par 
M. Fischer , commissa ire d u 5e arrondis­
sement , i l a é t é établi que M m e Mat­
t h é e s ava i t eu u n e discuss ion orageuse 
avec s o n m a r i e t déc ida de m e t t r e f in 
à ses jours. Elle v int a Roubaix s e re­
cueil l ir sur l a tombe d e s a fille enter­
rée a u c imetière c o m m u n a l e t c'est après 
ce t te dernière v is i te qu'elle s e je ta à 
l'eau. S o n é t a t n'est pas grave. 

A U T O U E D'UN C O U ? D E P O I N G 
Au suje t de l'affaire de c o u p s surve­

n u e entre MM. G..., entrepreneur d e 
couverture, rue Saint-Maurice , et J..., 
rue d u Luxembourg, à Roubaix , nous 
a v o n s publié h ier l e s déc larat ions de 
M. J... 

Celui-ci nous prie d'ajouter : 
« Je m e suis m a l exprimé e n disant , 

hier, que M. G... m e devait de l'argent. 
En réalité, c'est u n t iers qui se trouvait 
a v e c lui a u café Emile , qui m e doi t u n e 
assez forte s o m m e ». 

économique qui lui lait défaut™ Nous avons 
SnUaaUon lmpérlens. d . protéger l'épar-
i n e S T ^ a r S S e l l l a r le crédit. S o t r e P a r t t 
ï sur cette importante question, tout un 
System, de défense qui ait ' pied d'oeuvre 

VNon» devon». enfli» rénover 1 Etat, assu 
rer son Indépendance vls-A-vls des Groupe 
Sent^partteulleTt al tnlstantt tolant-Ji. et 
vis-A-vlsde la tutoie finance internationale... 
régler les rapport» ent— l'Etat ti le Syn-

> Telle est l'œuvre immense de demain ... 
• Poor la réaliser. J. tonna le ralliement 

d . tout ceux qui, anime» d . l'esprit démo­
cratique et républicain, entendent dan» le 
raspact de nos institution», de notre léjrtsia-
tkra scolaire et sociale, travailler an redres­
sement économique et financier dn Par» 
et A l'établissement d'une paix définitive 
antre las peuples. 

• Vlva A Bépahoqne On IratAji at de la 
Paix n 

Visitez l'Exposition Artisanale 
me des Champs 

M O R D U P A R UN CHIEN 
En e f fec tuant sa distribution de cour­

rier, M. Robert Deaele , 29 ans , facteur, 
demeurant rue Beaumarchai s , impasse 
Fremaux , 23, dut pénétrer vers 16 heu­
res, d a n s la cour Brabant , rue d u Mou­
lin, pour remettre quelques lettres. 

11 vena i t à pe ine d'y entrer qu'il fut 
a t taqué par u n c h i e n hargneux e t le 
terrible a n i m a l le mordit cruel lement a u 
mol le t gauche . 

M. Moiinié, commissaire du 2e arron­
d i s sement d e police, a é té m i s a u cou­
r a n t d e s fa i t s e t a ouvert u n e enquête . 
D e s rense ignements recueill is, il ressort 
que le c h i e n appart ient à M. Deconinck, 
A t i i H i i A rue d u Moulin, cour Brabant , 
n° 5. I l a é té invité à faire vis i ter s o n 
quadrupède par u n vétérinaire. 

Q U I A F A I T LE C O U P D E F E U ? 
A 18 h. 15, u n e bel le de revolver du 

calibre de i mi l l imètres , venai t s'écra­
ser contre un pilastre de l ' immeuble 
occupé par M. G a s t o n Motte , industriel , 
4. a v e n u e Jean Jaurès . 

M. Mounié, commissa ire de police d u 
2e arrondissement, fut mi s au courant 
d e s fa i t s et ouvrit auss i tôt u n e enquête. 
Malheureusement personne ne put don­
ner l e moindre rense ignement sur l'au-

Sociétés et Comités 
COLONIE BELGE — Di.-ancbe prochain. 

de 10 h. A midi, le secrétariat fonctionnera 
pour les adhésions nouvelles, règlements dé» 
cotisations, renseignements divers. — Les 
membres ae la Colonie qui désirent assister 
A la manifestations en l'honneur de M. L. 
Thaune, consul général de Belgique, le 
12 Juin, A l'Hippodrome de Lille, peuvent 
obtenir gratuitement des cartes d'invita­
tions. — S'adresser au Secrétariat. 

.-s futurs conscrits sont, dans lei: » Inté­
rêts, invité A venir se laite inscrire A la 
Colonie Belge. 

CERCLE SÏMPHONIQUE DES ML'TILES. 
— Aujourd'hui Jeudi, rêpétitlou générale au 
Foyer du Mutilé, 3. rue de l'Espérance. A 
19 h. 30. — Au pupitre, programme de l'audi­
tion qui sera donnée k l'assemblée gé. s iale 
du 36 juin. 

CERCLE MILITAIRE. — Le secrétaire gé­
néral rappelle aux officiers du Cercle les 
séances suivantes. — Ecole des chefs de ba­
taillon : le samedi 4 Juin, à 17 h. ; — Ecole 
des officiers d'infanterie : dimanche t Ju:n, 
A 0 h. : le dernier cours comptant pour la 
carte de surclassement aura lieu dimanche 
H juin. 

UNION DES MAITRES ARTISANS DE 
ROUBAIX. LANNOY E . LEURS CANTONS. 
— Ce soir jeudi, de 18 A 19 h. 30, perma­
nence au siège : Café Pandore. 28, m e Pau-
vree — Renseignements : Adhésions. 

t'NION SYNDICALE DES PENSIONNES 
CIVILS ET MILITAIRES (section t ~ 
baix et environs). — Assemblée générale tri­
mestrielle dimanche 5 juin, A ib b., A son 
siège 67 Grande-Rue. — Ordie du jour 
importante. 

GRANDE HARMONIE. — Vendredi, répé­
tition générale A 20 h. 15 ; programme du 
concert du 16 juin. 

ORPHEON DES ANCIENS COMBATTAi .'S 
ET SOLDATS. — Ce soir jeudi. A t» h. 30, 
répétition général» et ommunliation nés 
importante pour lo oyage d'Ostende. 

AMICALES MARLOT ET LINNE. — ces 
Amicale» donneront dimanche prochain, 
dans la saUe des fêtes, entrée rue In re», un 
bal de famille au profit de leurs sections 
sportives ; ce bal commencera A 16 b. 

GROUPEMENT ARTISANAL DE ROUBAIX 
s» rue des Champs. — Permanence tons 
les jours, après 17 h. -, le dimanche de 9 b. 
A t2 b. 

LES JOYEUX ACCORDEONISTES DU CUL-
DE-FOUR. — Vendredi 3 Juin, a 19 b. 30, 
rcpétilton générale au siège, 100. rue de 
Tourcoing ; nouveau programme A l ' t u d e 
pour les prochains concerts. 

Les cours d'accordéons belges auront lieu 
tous les mardi A lu h. 30 pour les accor­
déons italiens et français tous les vendredis 
A 19 h., ainsi que les cours de solfèges, tous 
ces cours sont entièrement gratuits ; tes 
amateurs peuvent se faire inscrire au siège. 

SOCIÉTÉS TPORTIVEC 
NATATION. — La Reutaltienne. — En 

vue de la préparation de la fête de natatio 
du U Juillet, l'entraînement reprendra 
partir d'aujourd'hui au bassin du Pont Ni-
ckées, le vestiaire sera comme d'habitude 
chez M. Colpaert. 

Les nageurs devront être régulièrement 
inscrits A la Société pour pouvoir suivre 
l'entraînement, et n'auront accès aux ves­
tiaires que sur présentation de la carte 1933 

Les entraînements A la natation et au 
water-polo auront Heu sous la direction du 
moniteur M. Vanhecke ; le lundi, mardi. 
Jeudi et vendredi A uerUr de « b. 30 pour 
les adultes : et le lundi, mercredi, \endred 
samedi pour les pupilles. Le moniteur se 
tiendra a la disposition des débutants pour 
leur apprendre les premiers éléments de 
la natation 

LA PEDALE FRANOO-BELGE _ Dlman 
c.ne 5 iutn. réunion a 13 h., au siège. 19, rue 
de la Basse-Masure, avec vélos fleuris. Pour 
assister aux fêtes da Saint-Sauveur A Lille 
Samedi après-midi ou dimanche matin, pas.' 

MM. les porteurs de B o n s et d'Obli­
ga t ions de la S. A. des Établ i s sements 
Ducel l ier , 23, rue Alexandre D u m a s à 
P A " 1 S , sont a v i s é s qu'en raison de la 
clôture procha ine des opérat ions d e 
l iquidat ion, i l s ont à se faire connaî ­
tre d 'urgence à M* COUTANT. Liqui­
dateur, 19. rue Mazarine , PARIS. 

CROIX 
L'Amicale de» méda i l l é s du travail 
Calai*. — La part ic ipat ion de la dé-

jV-gation d es méda i l l é s se rendant à 
Cala i s a u Congrès d e s Médai l lés de l a 
rég ion d u Nord aura l ieu e n autocar 
confortable , d i m a n c h e 26 Juin. Le n o m ­
bre df" p laces est l imité . Ouelques-
u r _ s res i ent encore d i sponib les . Les 
soc ié ta ires ou a m i s dés irant se Join­
d r e - a u groupe sont pr iés d'en avert ir 
le secrétaire . 23, rue Mirabeau où le 
trésorier. 18^, rue Jules Guesde, pour 
le 5 juin a u ' p l u s tard. Coût du v o y a ­
ge : 30 francs . 

W A S Q U E H A L 
Accident A l'E.E.N.F. — Un manœuvre 

de cette usine, M. Marcel Proot, 30 ans, 
demeurant à Marcq. 45, rue de la Pré­
voyance, est tombé sur le bras droit en 
conduisant une brouette chargée de bri­
ques et dans sa chute, sest fait dea con­
tusions de la main droite : 12 Jours de 
repos. 

Mauvaise piqûre — A l'usine Trojan. -
rue de Marcq, l'aide asphalteur Julien 
Poupaert. 30 ans, demeurant à Roubaix, 
rue de la Barbe d'Or, cour Carpentler, 1, 
s'est tant une piqûre Infectée de l'Index 
gauche en manipulant une chaudière à 
asphalte : 12 jours de repos 

Blessé A l'ail . — A la maréchalerie Mai­
re, rue des Villas, le forgeron Marcel 
Vanmeenen. 30 ans. demeurant A Roncq. 
serrtler de Linselles. 2. a reçu un corps 
étranger dans l'oeil en forgeant une pla­
ce métallique. Pour conjonctivite de 
l'œil droit, le bleaaé devra prendre u n 
repos de 12 Jours. 

Statistique démographique. — Au cours 
du mois de mai qui vient de s'écouler, 
le service de l'Etat CIvU a enregistré 28 
déclarations de naissances, dont 17 gar­
çons e t 11 filles Par contre. U n'a é té 
constaté que 10 décès (3 mascull et 7 
féminin) . Au cours de la même période, 
li a été célébré V mariages et enregistré 
en outre une reconnaissance d'enfant na­
turel et une transcription de décès. 

Consultation des nourrisson». — Au­
jourd'hui jeudi. A î s h., a la salle des 
fêtes de la Mairie. 

Taxa sur la ohiftr» d'affaires. — Ven­
dredi. A la salle des fêtes de la Mairie, 
paiement de la taxe aur le chiffre d'af­
faires pour les commerçant* payant men­
suellement. Oe g A 11 h . pour lea let­
trée A à L e t de 14 A 1S h., pour las 
le t tre . M A Z. 

C h . t l . s b o u a h . n n . u x — Dimanche S 
Juin, grand concours chez Raphaël Du­
moulin. 38. rue 6adi Camot 126 fr. de 
prix. Inscriptions de 8 h. A 20 h. Jeu cou­
vert e t bien éclairé 

REMERCIEMENTS. - La fami l l e 
BAHBIEUX DECORTE, très touché» 
dr- m a r q u e s de s y m p a t h i e reçues 4 
l 'occasion du décès de M. Lauis BAH­
BIEUX. anc ien consei l ler m u n i c i p a l 
de VYasquehal, remercie toutes les 
personnes qui ont ass iste a u x funé. 
rai l les ou qui regrettant de n . paja 
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